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Message n° 65 – SHAMA 

La nécessité de changer la tactique de la lutte 

Grand peuple d’Iran, 

L’une des tâches essentielles de la direction des révolutions est l’évaluation continue de l’efficacité 
des tactiques—and même des stratégies—adoptées dans la lutte, et, lorsque leur rendement est 
insuffisant et que les circonstances l’exigent, d’agir pour changer de tactique ou de stratégie. En 
effet, l’objectif du principe de l’économie des forces et de la gestion de l’insurrection est 
d’obtenir le maximum de résultats au minimum de coûts. 

Dans l’exercice de cette responsabilité, et à la lumière de l’examen des six soulèvements échoués du 
dernier quart de siècle, ainsi que du suivi instant par instant de la première phase de la révolution 
nationale commencée le 7 Dey, le Conseil national de la révolution d’Iran considère 
le changement de tactique comme une nécessité inévitable et porte à l’attention et à l’action du 
grand peuple d’Iran les points suivants : 

1. La première phase de la révolution nationale iranienne a débuté le 7 Dey avec la chute 
libre de la valeur de la monnaie nationale et un dollar à 145 000 tomans, à partir des 
protestations des commerçants du bazar, et a rapidement pris une ampleur nationale, au 
point que—selon l’aveu même des responsables incompétents de la République islamique—
elle s’est étendue à 400 villes et au-delà. 

2. Non seulement le gouvernement n’a pas pu créer la moindre amélioration dans les 
conditions de vie de la population, mais même la légère baisse autoritaire du taux de 
change n’a pas duré, et la dévaluation de la monnaie nationale a repris. Aujourd’hui, le 
dollar a dépassé 157 000 tomans. 

3. La situation actuelle ne montre aucun horizon positif pour une baisse des devises étrangères 
et, en particulier en raison de l’intensification des sanctions et des menaces militaires contre 
notre pays, l’avenir s’annonce encore plus sombre. 

4. Non seulement la crise du coût de la vie n’a pas été résolue, mais, comme indiqué, une 
perspective plus sombre est prévisible avec la hausse continue des devises étrangères—ce 
qui signifie la chute de la monnaie nationale—et le massacre sans précédent de 
compatriotes, avec des milliers de martyrs et un nombre bien plus élevé de blessés, montre 
que dans les soulèvements de rue le gouvernement a l’avantage, augmentant les coûts 
humains et matériels au point d’anéantir toute possibilité de succès. 

5. Ceux qui prônaient la lutte armée doivent maintenant répondre : lorsque de simples 
protestations de rue laissent des milliers de martyrs et un nombre bien plus grand de 
blessés et d’atteintes aux yeux, quel cataclysme une lutte armée provoquerait-elle ? 

6. Même une évaluation sommaire montre jusqu’ici que, d’une part, aucun résultat, même 
partiel, n’a été obtenu pour enrayer la chute de la monnaie—au contraire, elle s’est 
accélérée—et que, d’autre part, le poids des coûts humains et matériels atteste de l’échec de 
la tactique des protestations de rue. 

7. En conséquence, le bilan des protestations de rue de la première phase de la révolution 
nationale iranienne est même négatif : non seulement les objectifs n’ont pas été atteints, 



mais la vie quotidienne s’est détériorée, des milliers de martyrs, un nombre très élevé de 
blessés aux yeux et d’innombrables blessés se sont ajoutés à la longue liste des coûts 
antérieurs, tandis que le gouvernement s’est enhardi et a tiré l’épée. 

8. Si la prochaine phase d’agressions américaines et israéliennes a lieu, la situation 
empirera encore. Si le dirigeant déchu opte pour le compromis, compte tenu de l’« appétit » 
de M. Trump, il ne restera que peu de chose de l’Iran. Et même si un état de menaces sans 
guerre perdure, l’effondrement parallèle de la monnaie nationale s’intensifiera jusqu’à 
un point explosif, où chaos, émeutes aveugles, et autres dérives deviendront inévitables. 

9. Un principe clé de la stratégie consiste à transmettre des informations exactes à 
l’adversaire afin d’éviter les erreurs de calcul, tout en lui faisant croire à notre capacité et 
à notre volonté d’imposer des coûts lourds. Par exemple, l’abattage par les États-Unis d’un 
avion civil iranien transportant 290 passagers non combattants visait à démontrer à 
Khomeini la capacité et la détermination américaines d’imposer des dommages plus 
importants et de mettre fin à la guerre de huit ans. Aujourd’hui, alors que le dirigeant traître, 
par un massacre sans précédent, cherche à faire comprendre que le peuple ne sera pas 
le vainqueur des protestations de rue, nous n’avons d’autre choix que de changer de 
terrain, autrement dit de changer de tactique, de la rue vers les grèves et la désobéissance 
civile. Pour lui faire comprendre que notre victoire dans ce terrain est certaine, ces grèves et 
actes de désobéissance doivent être si larges, organisés et disciplinés que cette conviction 
s’impose clairement. 

10. Dès le départ, nous avons insisté sur la tactique des grèves nationales et de la 
désobéissance civile. Maintenant que l’inefficacité des protestations de rue à ce stade a été 
vécue au prix d’un massacre, nous réaffirmons cette tactique avec encore plus de certitude 
et de fermeté. Sa réussite exige toutefois une solidarité nationale, une participation 
universelle et nationale, et des grèves et actes de désobéissance complets et généralisés, 
accompagnés d’un pacte national fondé sur une responsabilité partagée, ainsi que 
d’une répartition des tâches entre le peuple et le Conseil national de la révolution 
d’Iran. Les employés de toutes les administrations et organisations publiques, des industries 
clés telles que le pétrole, le gaz, la pétrochimie, l’acier, le cuivre, etc., ainsi que toutes les 
professions et couches sociales—ouvriers, enseignants, étudiants, élèves, avocats, artistes, 
sportifs, commerçants, groupes ethniques et les 85 millions d’Iraniens—doivent 
répondre concrètement et positivementaux grèves et à la désobéissance civile. Étant donné 
que toutes les occasions ont été perdues, si vous répondez dès maintenant, de manière 
large et nationale, à l’appel de votre Conseil de la révolution, l’Iran bien-aimé survivra. 

Gloire au peuple d’Iran 
Vive l’Iran 

Conseil national de la révolution d’Iran 
1404/11/8 

 
 
 
 
 


